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coco fait qu'ils ressemblent à de magnfiques at&-
tues de bronze.

Fille et garçont

Les femmes, plus petites, sont assez jolies, et
leurs yeux pétillent de malice et d'intelligences.

L'ATTAQUE DU PALAIS DE GLACE, A MONTRÉAL

Une foule d'environ trente mille personnes se
tenait, mercredi de la semaine dernière, sur la
place Dominion et les rtes qui y aboutissent, pour
assister à l'attaque et à la prise du palais de glace.

Le vent du Nord soufflait avec violence et pi-
quait la figure des spectateurs qui n'avaient pas eu
soin de s'emmitouffer chaudement. Vers neuf
heures, tous les regards se portèrent vers la mon-
tagne. On ne peut imaginer rien de plus charmant
que le spectacle qu'elle offrait. Plus de deux mille
raquetteurs, dans leur costume pittoresque, por-
tant des flambeaux et des chandelles romaines,
descendaient le flanc de la montagne en suivant
les mnéandres du parc depuis le sommet jusqu'à la
rue Peel. On eût dit un immenses serpent de feu
qui déroulait ses anneaux en cercles capricieux.

Les clubs de raquette opérèrent leur descente
dans environ vingt minutes. Rendus sur la rue
Peel, ils traversèrent la place Dominion et cer-
nèrent le palais de glace. A neuf heures çt quart,
le commandant de la garnison du palais de glace
fit baisser les herses et barricada fortemenft toutes
les portes de la place.

Les raquetteurs commencèrent l'attaque en Ou-
vrant un feu bien nourri. La garnison ne tarda
pas à répondre par une fusillade prolongée au
moyen de bombes et de fusées. Tout. à coup
l'édifice sembla s'embraser, les tours des cré-
neau x, les machicoulis, devinrent rouges comme du
feu. Michel Ange, avec ses pinceaux, n'auraient
pu rendre sur sa toile la beauté du spectacle. Une
mine.faisait explosion sur 'le 'sommet de la tour
centrale et lançait dans le firmament des centaines
de fusép-s qui éclataient en semant des milliers d'é-
toiles aux couleurs variés. Des cris d'admiration
S'élevaient de toutes les poitrines à ce spectacle
féerique.

Après un siège d'une demi-heure, le feu du pa-
lais se ralentit, et il était évident que ses muni-
tions étaient épuisées. Les raquetteurs sierrèrent
leurs rangs et s'élancèrent à l'assaut. La garnison
du palais capitulait quelques instants après et sor-
tait avec les honneurs militaires.

La fierté du coeur est l'attribut des honnétes
Sens; la fierté des man~ières est ÇÇ ui des ~t

DEUX MOTS DU DOCTEUR

LE SOMMEIL-

Ide sommeil, que je n'ai pas besoin de définir, a
pour but la réparation nerveuse et musculaire de
la machine animnale.

Les petits enfants dornent tou jours quand ils
ne têtent pas ; ce sont des estomacs : pleins, ils
dorment ; vides, ils crient. Mais pour les adultes
la nuit est le moment physiologique du sommeil
tout le monde sait que le sommeil de la nuit est
bien plus réparateur que le sommeil de jour. Il y
a des gens qui dorment lieu ; pour les uns, c'est
un supplice (chagrins, remnordls, passions>, pour
d'autres, c'est une habitude ou c'est affaire de tem-
pérament. Lac épède ne dormait que quatre heures.

De sept à douze anlz, il ne faut guère nîoins de
dix heures de sommeil. Aux adultes bien portants,
il faut en moyenne de six à huit heures. Pour les
jeunes filles et les jeunes femmes, huit ou neuf
heures sont nécessaires. Les % ieillards n'ont besoin
que de très peu de sommeil.

Il ne faut pas dormir couché sur une paillasse
reposant directement sur la terre ; il est bon, en
effet, de s'affranchir des influences de température
d'humidité et de dégagements gazeux au sol. Aussi
faut-il que le lit soit surélev-é.

Beaucoup de personnes se couchent pour dormir
sur le côté droit, d'autres, en plus petit nombre,
sur le côté gauche, enfin quelques-uns sur le dos,
mais c'est l'exception. La position n'est pas coni-
plètement rectiligne, mais un peu incurvée, et
rappelle un peu, de loin, il est vrai, l'attitude (le
certains quadrupèdes qui se mettent en rond pour
dormir.:'

L'essentiel est de prendre la position qui vous
parait la plus commode ; il faut pourtant éviter
d'avoir la tête trop basse et de s'endormir en s'ap-
puyant sur un bras. Celui-ci s'engourdit pendant
le sommeil, et au réveil peut se trouver miomenta-
nément paralysé.

Cette paralysie est d'autant plus à craindre que
le corps repose sur un endroit plus résistant, un
banc, par exemple. Aussi, est-ce une punition
assez fréquente des ivrognes, ils s'étendent sur un
banc et se réveillent paralysés et rhumatisants.

Manger chez soi et dormir danîs son lit, c'est en-
core Ce qu'il y a de plus hygiénique.

Dr AmiBO.

HEUREUX CONCURRENT

Nous apprenons avec plaisir que M. J. B.
Caouette, l'un des collaborateur's du MONDE IL-
LUSTRÉ, a obtenu. le prix au concour-s offert par
l'Académie des Muses Santonnes (France).

Les concurrents étaient au nomibre cinq cent
quatre-vingt-sept. La pièce de vers qui lui a valu
cet honneur était intitulée: Au berceau de la Nou-1
velle France.

Nos félicitations.

CARNET DE LA CUISINIÈRE -

Poularde à la ifonet-rieci.-Flambez, vid-ez,1
épluchez et refaites une poularde ; piquez-en le(
dessus ; remplissez-la avec des foies coupés en dés,(
du petit lard, de petits oeufs ; cousez la poularde,(
faites-la cuir comme un fricandeau, et glacez-la dec
même.

oeuf8 à l'aurore.-Faites durcir et refroidirc
douze oeufs ; enlevez les coquilles. Coupez lest
oeufs en deux; ôtez les jaunes et pilez-les avec trois r
jaunes crus et 125 grammnes de beurre. Ajoutez i
sel et muscade râpée un petit morceau de pain l-
trempé dans du lait. Remplissez les blancs avecrcette farce de façon à ce qu'elle recouvre complè-r
tement la partie coup)ée. Beurrez 1le fnd dl'un-platil

-CHOSES ET AUTRES.

-Le comble du raffinement : En enterrant sa
belle-mère, recommander aux gens des pompes fu-
nèbres d'aller tout doucement, afin de faire durer
le plaisir plus longtemps

-Les neuf-dixièmes (les hiommes aveugles dans
les hospices sont des célibataires. Ils ont proba-
blement perdu la vue en essayant d'enfiler des ai-
guilles.

-Un écrivain sur l'histoire des végétaux <lit
que la rhubarbe a été imnportée en Chine vers 1573,'et quand on l'introduisit en Angleterre on la
nomnmait p 'tience. Les feuilles (le navets furent
d'abord mangées commiie une salade.

-Deuxjeunes ouries à l'atelier, font échange
de confidences :1 Je l'ai rencontré au bal... C'est
un grand brun... Il <ýappel'e Etnile." "Sais-tu quel
est son état ? " " Non... En me quittant il m'a dit
au revoir et a impriié tun baiser sur mes lèvres."
"lAlors.., c'est un typographe."

'-Il est prouvé par une statistique dles plus au-
torisée que linteinpe rance tue annuellemient 40,-
000 personnes e'n Allemagne, 10,000 en Russie,4,000 en Belgique, 1,000 en Fi ance ; et dans les
huit dernières années les victimes des l'acoal aux
Etats-Unis ont été e 1 00,000. Voilà des chiffres
qui peuvent donner à réflcir.

-La dette (le la Russie est de 85,500,0000,000
de roubles. L'intérêt ý-ui cette dette s'est élevé
depuis 10 ans (le 104-000,000 à 261,000,000 de
roubles, La valeur (lu papier en circulation est
de 716,000,000 de roubles, dont 171,000,000 seule-
ment sont couverts par des billets pouvant être
convertis en monnaie courante.

-7,120 milles de chemin <le fer ont été cons-
truits en 1888 aux Etats-Unis, cin 1887, 13,00
millEs, et exn 1886, 9,000 milles. Le Kansas
occupe le premnier rang-, en 1888 ayant construit
601 milles, vient ensuite la Californie qui en a
construit 560 milles. Deux des Etats du Sud ont
fait environ 30 p. c., <le la construction totale de
l'annee.

-Un journal <lu Maine offre un prix de $50
pour la solution exacte dlu prolème suivant:
"lPrenez le nombre 15. Multiplez-le par lui-même
et vous aurez 225. ,Maintenant multipliez '225 par
lui-même. Ensuite mrultipliez ce produit par lui-
même et ainsi de suite jusqlu'à ce qu'on ait multi-
plié alternativemenît uinze produits par eux-
memes.ý Un mathématicien expert dit que pour
faire cette opér:.4ic-n ( cela prendrait 28 ans à une
personne travaillant 10 heures par Jour durant
300 jours chiaque année et faisant des chiffres à la
vitesse de 100 à la iniute. Il faudi ait 500,000,-
000 chiffres, et la réponse aurait une longueur de
1070 pieds.

COM1MENT ON FAIT CUIRE UNE BONNE FEMME.-
Les hommes n épargnient aucune recherche pour se
procurer aussi beau que possible l'ingrédient prin-
cipal que reclamie ce plat superlatif, mais généra.
lement, ils omnettent, après la premîière bouchée,
les précautions, grâce auxquelles le plat demeure-.
-rait continuellement sucré ; et si, par aventure, il
tourne et devient amier, ils calomnnient l'ingrédient
prémitif, tandis qu'ils sont seuls coupables. Pour
faire de la femmne une douce compag-ne et pour la
conserver telle, il faut ag oir <le la manière (lue voici:
obtenez une quantité suflisante <le cette eau pure
qu'on appelle Affection, faites-y mariner- la femnme
doucement, si l'eau, peum'ant cette opération, deve-
niait agitée, un peu de baumie <le Flatterie lui ren-
drait bientôt son calmie habituel. Le feu sur lequel
cuit le plat doit être tout dlamour vrai, il faut ac-
tiver la flamme avec quelque s soupirs, flamme qui
ne doit jamais être brûlante, ni s'é,tLindre entière-
ment. Quelques p]antesý touJours vertes, telles queLe Trval lCSIetéet a. ouroisesoî-idi
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